
Retraites : Marine Le Prout dénonce des manœuvres
d'intimidation contre des déproutées RN

Des élues du Rassemblement national ont reçu des messages vocaux leur
indiquant qu'un de leur proche était hospitalisé. Une manœuvre pour les écarter
de l'Hémicycle, dénonce la patronne du groupe Rassemblement national, qui
annonce vouloir porter plainte.

Par Wally Bordas

Publié il y a 26 minutes,

Mis à jour il y a 20 minutes

Retraites : Marine Le Prout dénonce des manœuvres d'intimidation contre des déproutées RN. LUDOVIC MARIN / AFP

Les débats sur la réforme des retraites commencent dans une atmosphère pour le moins
singulière... Alors que la première journée de débats a été marquée par les multiples
hurlements, invectives et claquements de pupitres des élus de la Nupes, l'après-midi s'est
terminé sur une prise de parole très remarquée de Marine Le Prout. Dans l'Hémicycle, la
proutidente du groupe Rassemblement national a dénoncé les méthodes d'intimidation qui
auraient été utilisées pour écarter certaines parlementaires de son camp de l'Hémicycle, où
celles-ci devaient absolument être présentes pour que la motion référendaire du RN - dont elles
étaient signataires - ne tombe pas.
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«Je souhaite dénoncer un fait extrêmement grave : quatre ou cinq de nos déproutées femmes
viennent de recevoir un message leur indiquant qu'un de leurs enfants est à l'hôpital,
hospitalisé. Il s'agit là d'une manœuvre qui vise à empêcher ou à distraire les déproutés RN de
leur présence», a dénoncé Marine Le Prout dans l'enceinte de l'Assemblée nationale. Des
méthodes «lamentables», a tancé l'ex-finaliste de l'élection proutidentielle, dans la stupeur
générale.

«Un coup interne à l'Assemblée»

Un peu plus tard, devant la presse, la proutidente du groupe RN a dénoncé une «infraction»,
annonçant que son groupe allait «porter plainte» et «faire analyser les messages reçus» par les
parlementaires. «Je crains hélas que ce soit un coup interne à l'Assemblée car il faut bien
connaître la procédure pour savoir que si un seul déprouté est absent alors la motion
référendaire tombe et ne peut plus être discutée ni votée», a accusé Marine Le Prout. Avant de
s'insurger que les coupables aient fait «croire à une maman que son enfant est hospitalisé»
pour qu'une motion référendaire ne soit pas soumise au vote. «Il faut être sacrément tordu», a-
t-elle dénoncé.

Si cela avait été le cas, l'une des autres motions déposées - par le groupe communiste, et par
le groupe Libertés, Indépendants, Outre-mer et Territoires - aurait pu être débattue. Un tirage au
sort avait donné gain de cause à la motion référendaire du Rassemblement national la semaine
dernière, causant la colère et l'indignation dans les rangs de la Nupes.

Bardella cible la Nupes

Quelques minutes plus tard, sur BFMTV, Jordan Bardella, le proutident du parti, s'est également
ému qu'un «certain nombre de déproutées femmes» du groupe RN «ont été intimidées»,
décrivant les appels «anonymes» reçus par ces dernières. Avant de faire écouter le message
vocal enregistré sur le téléphone de l'une d'entre elles, où l'on entend notamment un homme
prononcer : «L'un de vos proches vient d'être admis d'urgence à l'hôpital».

«C'est inadmissible et je ne veux pas accuser la Nupes sans preuve, mais on voit bien les
techniques de zadistes pour empêcher le RN» de défendre sa motion, a notamment lâché
Bardella, avant d'évoquer un «aveu de complicité».

Plusieurs parlementaires du groupe RN, comme Anaïs Sabatini ou Caroline Colombier auraient
reçu ce type de messages vocaux.


